
Homélie du dimanche De la Divine Miséricorde A 
 

« Heureux ceux qui croient sans avoir vu ! » Jean 20/29 
 

Combien ils étaient heureux ceux qui ont découvert le tombeau ouvert. Tout ce qu'ils avaient espéré 

leur était donné à voir. Le Christ est bien ressuscité et ils en sont les témoins ravis, enthousiastes. Ils 

n'ont plus qu'à attendre qu'il vienne se montrer et en attendant ils restent ensemble, bien persuadés 

que cette résurrection va tout changer pour eux. Ils sont entre eux ; les portes sont verrouillées car la 

peur n'est pas encore absente. Et il est là devant eux. Il leur souhaite la paix et il va les envoyer au 

milieu des hommes. Oh, non pas seuls, mais avec l'Esprit qu'il leur a promis et qui va les fortifier. 

Dorénavant ils ne seront plus seuls. Le Christ les accompagnera de son Esprit d'amour. Il les institue 

pour poursuivre son œuvre dans le monde : « Recevez l'Esprit Saint. A qui vous remettrez ses péchés, 

ils seront remis ; à qui vous maintiendrez ses péchés, ils seront maintenus. » En son nom ils 

deviennent les dispensateurs de la divine miséricorde du Seigneur. Ils sont ses intendants pour 

propager partout son amour. Et cela en tout temps, en toute circonstance. Celui qui est investi au nom 

du Seigneur se rappelle toujours que cette miséricorde ne lui appartient pas, mais qu'il l'a reçue pour 

la donner en abondance. Au pécheur qui se repent, l'apôtre transmet cet amour sans mesure que le 

Seigneur a mis entre ses mains pour la réconciliation et la paix. 
 

« Dans sa grande miséricorde, le Père de Notre Seigneur Jésus-Christ nous a fait renaître pour une 

vivante espérance grâce à la résurrection de Jésus-Christ d'entre les morts... », nous dit St Pierre. 

C'est une vivante espérance qui renaît chez tous les témoins de la résurrection. Ils avaient connu la 

détresse, l'angoisse, le désespoir et maintenant c'est à nouveau la joie, l'allégresse, l'enthousiasme. Il 

est ressuscité et cette résurrection est la meilleure preuve que tout ce qu'il avait annoncé était vrai. Ils 

en sont les témoins, même si, comme Thomas, ils demandent encore des preuves. Cette découverte 

du Ressuscité nous concerne toujours aujourd'hui. Nous n'avons pas vu ses plaies, mais nous savons 

reconnaître le témoignage des premiers disciples, de Marie-Madeleine, celle qui annonce aux Apôtres 

qu'elle a vu le Seigneur. C'est dans une foi renouvelée que nous croyons qu'il est ressuscité et que la 

miséricorde du Seigneur est pour toutes les personnes humaines. 
 

Dans un monde où nous avons l'impression que la vie humaine ne compte pas, que le respect de 

l'autre, fut-il notre adversaire, n'a plus cours, redire la présence de la divine miséricorde du Seigneur 

est une folie, une gageure. Que vont entendre les habitants du Liban écrasés par les bombes, les 

Ukrainiens qui vivent au rythme des bombardements, les Iraniens qui n'ont aucune liberté et qui 

maintenant vivent dans la peur. Dire à ce monde que nous croyons à un Dieu qui aime l'homme, tout 

homme et plus particulièrement les plus pauvres, les plus petits, ceux qui, comme Jésus, n'ont pas une 

pierre où reposer la tête. Comment dire à ce monde que l'on traite de tous les noms qu'ils sont aimés 

de Dieu. Et pourtant celui qui s'est laissé clouer à la croix est bien celui qui est du côté des petits, des 

mal-aimés. Notre prière n'est pas vaine, sachons-le. C'est elle qui nous relie à Celui qui a tout donné 

pour révéler l'amour du Père. Je suis reconnaissant à tous ceux qui portent l'espérance, l'amour, la 

paix, à ceux qui informent, à ceux qui soignent, à ceux qui donnent l'espoir. Travaillons à la paix, à 

la réconciliation là où nous vivons, là où le Seigneur nous a établis comme témoins de sa résurrection 

et de la miséricorde divine. Laissons-nous interpeller par celui qui n'est pas comme nous, par celui 

qui n'a pas toutes ses chances. 
 

Pensons aux baptisés de Pâques. Ils ont été saisis par la miséricorde du Père et ils ont voulu dire leur 

foi. Disons merci au Seigneur pour celles et ceux qui ont été les témoins de cette divine miséricorde 

auprès d'eux. N'hésitons pas à être les signes de l'Esprit du Seigneur auprès d'eux pour qu’ils puissent 

découvrir la Divine Miséricorde qui ne les lâchera jamais. Qu'ils soient épaulés par des témoins 

fervents du Christ ressuscité. Ils ont besoin de nous comme nous avons besoin d'eux. Leur fraîcheur 

nous fait du bien. Notre persévérance les stimule. Communion à l'enseignement des Apôtres et à la 

communion fraternelle, à la fraction du pain et aux prières » avançons ensemble et chantons Alléluia 

! Rendons grâce au Seigneur : Il est bon ! Éternel est son amour ! 
Louis Raymond msc 


